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LA PIERRE A PENI

La Pierre ä Peni est une de nos pierres ä sculptures pre-
historiques les plus grandes et les plus connues. Elle est
situee sur le territoire de la commune de Mies, ä la fron-
tiere genevoise, ä proximite du domaine de Veytey. Elle
a 15,5 m. de longueur, 6,3 m. de largeur et 5 m. de hauteur,
et s'enfonce profondement dans le sol. La Suisse prehisto-
rique de A. Schenk renferme de nombreux renseignements
sur les sculptures que l'on voit ä sa surface. Voiei, sur ce

bloc erratique quelques notes historiques que nous tenons
du regrette M. Plojoux, ä Geneve.

La frontiere des Etats de Berne et du Pays de Gex la

partageait lateralement. Felix Bungener a raconte dans un
de ses opuscules l'episode de refugies languedonciens, cher-
chant un abri dans l'infractuosite de la pierre ; poursuivis

par les agents de la marechaussee de Louis XIV, Iis igno-
raient qu'ils etaient encore en pays ennemi.

Ce bloc semble avoir subi un commencement d'exploita-
tion ; des trous de mine encore visibles font supposer qu'il
a perdu une partie de son volume primitif.

L'excavation existant ä sa base fut pratiquee par Felix
Bungener lui-meme, dans l'intention de se rendre compte
de sa profondeur en sous-sol ; sa famille en fit don plus

tard, ä la Societe vaudoise des Sciences naturelles pour la

preserver d'une exploitation toujours possible.

On a emis plusieurs hypotheses au sujet de Tetymologie
de Peni. Dans un de nos dictionnaires topographiques, un

aieheologue suggere l'idee que ce nom pourrait deriver de

Pan ou Pen, et qu'un culte ä ce dieu sylvestre avait du se

pratiquer autrefois sur cette pierre.

Inutile de dire qu'il ne faut pas chercher si loin. L'en-
droit confinant ce bloc s'appelait au XVIIme siecle « en
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Penier » ou Peni. Sur le plan de la renovation Grenier, date
de 1700, la mention en patois de « Pira Peni » figure sur le

croquis du bloc. Pignier, Pegnier, Pennier et enfin la forme
patoisee Pegny et Peni est le nom d'urie famille qu'on trouve
ä Coppet des le XVme siecle et ä laquelle appartenait le mas
de terre susnomme.

J'ajoute pour terminer que la commune de Mies a intro-
duit dans ses armoiries confectionnees recemment, la Pierre
ä Peni au nature!.

BIBLIOGRAPHIE

La Prusse, l'Autriche et Neuchätel. 1856-1857 1

M. Bonjour, qui s'est dejä occupe de la question de Neuchätel,.
nous donne un second article, tirage ä part de l'etude publiee par
lui dans la Revue suisse d'histoire de cette annee, premiere
livraison. Grace au libre acces que l'on peut avoir maintenant
aux Archives de Berlin, il a decouvert des lettres inedites de

Frederic-Guillaume IV qui viennent completer tres heureusement
la belle these de M. de Vargas, parue ä Lausanne en 1913.

L'affaire de Neuchätel aurait ete un incident sans gravite, si

l'etat psychologique du roi de Prusse avait ete different ; mais sa

sante mentale etait dejä fort ebranlee ; les nouvelles de Neuchätel

provoquerent chez lui une surexcitation maladive. Ses mi-
nistres avaient beau lui representer que tout cela ne valait pas
les os d'un soldat prussien ; le roi se croyait engage d'honneur
vis-ä-vis de ses fideles neuchätelois ; il voyait dans leur tentative
un signe des temps et, derriere le dos de ses ministres, il chercha
ä entrainer l'Allemagne et l'Autriche dans une guerre contre la
« bände de revolutionnaires » qui gouvernait la Suisse.

Franqois-Joseph et son entourage etaient des esprits positifs ;

ils ne voulaient pas s'engager dans une aventure qui, au mieux,.
donnerait quelque lustre ä la Prusse, dejä rivale de l'Autriche
en Allemagne, et, au pire, pourrait degenerer en guerre generale
ou declencher la Revolution. C. G.

1 Edgar Bonjour, Preussen und Österreich im Neuenburger Konflikt

1856 7. Francke A.-G., Berne.
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